
Cépages (interspécifiques) résistants 
aux maladies cryptogamiques.

Par: Christophe Waterkeyn

Que sont les cépages résistants aux maladies cryptogamiques? 

Les hybrides, les producteurs directs, les cépages interspécifiques ou 
résistants aux maladies fongiques?
Ces notions sont plus ou moins équivalentes. Ces cépages sont issus de 
croisements entre variétés européennes et espèces américaines résistantes. 
Pour les obtentions plus récentes, des espèces asiatiques peuvent également 
intervenir. La plupart des cépages que l'on appelle encore aujourd'hui hybrides 
ou producteurs directs (franc de pied, et non pas comme vignes greffées) ont 
été créés dès 1880 jusqu'en 1935 en France. On voulait combiner la 
résistance aux maladies et au phylloxera des vignes américaines avec la 
qualité des cépages européens. (cf. notre ancien cépage Léon Millot 
(Kuhlmann 194.2)

Le terme "cépage interspécifique" est plus moderne pour ce genre de 
cépages. 
Il indique qu'il s'agit de croisements entre différentes espèces (lat. species); 
par exemple, Vitis vinifera x Vitis riparia. 

Les cépages interspécifiques sont obtenus par pollinisation de variétés 
d’espèces différentes dont des « Vitis vinifera », afin de créer scientifiquement 
des variétés plus résistantes qui sont finalement classées elles aussi comme « 
Vitis vinifera ». 
Ces interspécifiques permettent une viticulture de grande qualité, nettement 
plus respectueuse de l’environnement et des fruits. Ce sera une particularité 
du vignoble wallon, ce qui correspond d’ailleurs à une demande de plus en 
plus grande des consommateurs.

Vitis vinifera pourrait être un Pinot noir, un Chasselas ou n'importe quel autre 
cépage classique. Beaucoup d'hybrides dont il est question aujourd'hui sont des 
croisements complexes, comme notre Phoenix et notre Regent.
Le mot "hybride" signifie en principe un bâtard ressorti de deux individus 
différents, à vrai dire, même si l'on croise un Pinot noir avec un Chasselas. Dans 
ce cas nous aurions à faire à un "hybride intraspécifique", contrairement à 
l'exemple de l'hybride interspécifique mentionné plus haut. 
Toutefois, dans le cas de purs croisements entre cépages européens, les 
spécialistes préfèrent parler de métis plutôt que de bâtards ou d'hybrides.
La plupart des cépages interspécifiques sont beaucoup moins sensibles aux 
maladies cryptogamiques. Pour cette raison il est possible avec ces cépages, 
de cultiver la vigne sans ou presque sans traitements fongicides. Outre cet 
avantage écologique cela signifie une économie de travail pour le viticulteur. 
Tous les cépages dont il est question ici sont issus de croisements classiques et 
n'ont rien à faire avec le génie génétique. 
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